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Le «récipient écologique»
de Catharina Fantauzzi
Pour faciliter le travail de tri des déchets, Catharina Fantauzzi, brésilienne,
conçoit «le récipient écologique» et remporte une médaille d'or au Salon international des Inventions.

Maryelle Budry

Catharina Fantauzzi, 78 ans, a été
1 éducatrice et mère de cinq enfants qui
maintenant réussissent leur vie à

travers le monde. Parce qu'elle est restée
sensible à la misère des enfants des
rues, Catharina s'est indignée de les
voir essayer de survivre en triant les
déchets des grandes décharges
grouillantes de rats de Rio de Janeiro.
Or les rats transmettent une maladie
infectieuse mortelle pour les humains:
la leptospirose. Pourtant, si les ordures
sont bien triées, elles peuvent être
traitées plus rapidement et échapper ainsi
à la contamination par les rats.

Animée par sa sensibilité, sa
conscience et son ingéniosité, la
Brésilienne a s'est fabriqué un panier à
roulettes avec plusieurs compartiments -
pour les papiers, objets en plastic,
piles, huiles, compost, médicaments -
afin de trier plus facilement ses
déchets. Cette pratique n'est pas
encore systématique au Brésil. Ainsi,
afin d'apporter sa propre pierre à la
santé publique et à l'environnement,
Catharina Fantauzzi entreprend les
démarches nécessaires au dépôt d'un
brevet d'invention. Elle fait également
construire un prototype « design » de
son récipient écologique. En avril dernier,

sur la suggestion de son fils
résidant à Genève, Catharina présente sa
trouvaille au 36e Salon international des
Inventions. Parmi les 75 exposants de
la catégorie «protection de
l'environnement», son invention est
plus que remarquée et reçoit une
médaille d'or du jury! Un industriel japonais

s'intéresse à son brevet, mais ce
que souhaite Catharina c'est que son
invention soit prise en compte par l'Etat
du Brésil et puisse ainsi entrer dans
tous les foyers de son pays.

Catharina
Fantauzzi,
interview
express
L'émilie: Comment vous est venue
l'idée de ce «récipient écologique»?

Catharina Fantauzzi: En observant
la nécessité de séparer les matériaux
qui agressent la nature et contribuent
au réchauffement de la planète, moi,
une femme au foyer, très inquiète et
sensibilisée par le problème, j'ai décidé
de ne pas être une de plus à polluer.
J'ai imaginé que ce serait intéressant
d'inventer un récipient écologique.

L'émilie : Comment s'est déroulé

pour vous le Salon international
des Inventions de Genève?

CF: Ce qui m'a frappé, c'est le
nombre de personnes qui me disaient:
«Moi aussi, je trie mes déchets!». Je
répondais à leur demandant ou elles
jetaient l'huile et ces personnes me
répondaient un peu piteusement :

«Dans mon évier».

l'émilie mai 2008


	Le "récipient écologique" de Catharina Fantauzzi

